Les Dominicains de saint Dominique

1. Saint Dominique

Extraits de Théo : l’Encyclopédie catholique pour tous, p.757

Saint Dominique (1170 – 1221) est chanoine régulier d’Osma (en Espagne) lorsqu’il découvre les ravages provoqués dans le sud de la France par l’hérésie albigeoise.

En 1205, le pape Innocent III l’envoie lutter contre cette hérésie.  Sa prédication, ses rencontres avec les Albigeois, ont d’autant plus d’impact qu’il donne lui-même le témoignage de la vie la plus évangélique et de la plus totale pauvreté.

En 1215, il réunit quelques compagnons de mission pour former l’ordre des frères prêcheurs  (O.P) qu’il place sous la règle de Saint Augustin, avec des constitutions particulières.  L’ordre, dépourvu de toute propriété, est voué à la prédication et à l’enseignement, auxquels ses religieux ( des prêtres) sont spécialement formés.

Cet ordre des frères prêcheurs connaîtra un rapide développement dans toute l’Europe occidentale.  Et de grands noms illustreront la vigueur de sa vie intellectuelle et spirituelle : entre autres Thomas d’Aquin, Albert le Grand, fra Angelico, Maître Eckhart, Savoranole, Lacordaire.  C’est Lacordaire qui restaura l’ordre en France au XIX è siècle, après la coupure de la Révolution.

L’ensemble de l’ordre comprend aujourd’hui dans le monde 40 provinces et quelques       9 000 religieux.  Diverses congrégation féminines sont également placées dans la mouvance dominicaine : outre les moniales contemplatives, fondées en 1206 à Prouilhe    (dans l’Aude) par saint Dominique, existent de nombreuses congrégations soit contemplatives, soit apostoliques, celles-ci se vouant à des tâches fort diverses mais toujours marquées par le souci d’imprégner d’esprit chrétien les courants de la pensée moderne.

2. La spiritualité dominicaine

Extraits de Théo : l’Encyclopédie catholique pour tous, p.757

Dominique découvre et contemple l’amour de Dieu.  Toutes ses activités ( de 1170 à 1221) sont imprégnées de cet Amour miséricordieux et de son souci des « pécheurs ».  Il désire partager avec tous ses frères cette découverte.  Il cherche passionnément la vérité à la lumière de l’intelligence et surtout à la lumière de Dieu.  Il est un homme d’étude et d’oraison.

Les disciples de Dominique se consacrent à ce double mouvement : prier et étudier et ensuite communiquer aux autres ce qu’on a contemplé.  C’est ainsi que,  selon Dominique, on construit l’Eglise qui est le Corps du Christ.  La vie communautaire des dominicains est ainsi ordonnée à la mission et toute orientée au service de la Parole de Dieu.

La tradition dominicaine est marquée d’une liberté joyeuse.  Une liberté très respectueuse de chacun et de ses dons.  Selon Dominique, il n’existe pas de chemin tracé d’avance.  Seul l’amour du Christ sauveur suggère la manière de s’adapter à la vie de son temps.

Pour en savoir plus, il ne faut pas hésiter à consulter le site des dominicains ( voir ci-après).  De plus, l’histoire des dominicains est souvent mal connue voire méconnue tellement des représentations négatives circulent à cause de leur implication dans la lutte contre les hérésies du Moyen Âge et leur présence au sein des tribunaux ecclésiastiques de l’Inquisition.  Certaines publications, certains magazines, certains films et même une certaine dynamique touristico-commerciale dans la région de Carcassonne (les fameux châteaux Cathares, le musée de l’Inquisition) répandent l’idée selon laquelle les catholiques - avec à leur tête des dominicains - auraient exterminé des innocents.  

En tant que professeur de religion, il ne faut pas hésiter à approfondir avec le plus d’objectivité possible cette époque troublée des hérésies albigeoises et cathares.  

Voici quelques ouvrages assez instructifs sur ce point si sensible de l’Histoire de l’Eglise: 

· Jacques BERLIOZ : Le Pays Cathare – Les religions médiévales et leurs expressions méridionales, Points Histoire n°H279

· Fernand NIEL : Albigeois et Cathares P.U.F , Que sais-je n°689

· Jean SEVILLA : Historiquement correct – Pour en finir avec le passé unique Perrin 2003

· Régine PERNOUD : Pour en finir avec le Moyen Âge , Seuil, 1977

· Michel ROQUEBERT : Histoire des cathares, Perrin, 1999

3. Site internet des Dominicains de Belgique francophone :



www.dominicains.be
Adresses :


Vicariat général de Belgique-Sud :


Avenue de la Renaissance, 40



1000 Bruxelles



Tél. : 32 (0)2 743 09 84



Fax : 32 (0) 2 743 09 85



E-Mail : province@dominicain.be

Dominicains de Froidmont



Ferme de Froidmont



1330 Rixensart



Tél. : 32 (0) 2 655 01 00



Fax : 32 (0) 2 655 01 02



E-Mail : centre@dominicain.be
L'Ecole de Théologie de Froidmont :  http://www.edof.org/
